Correction

1. (a) Pour z € R}, une primitive de la fonction 2 — L est la fonction z — In(z).
La fonction x — 222 a pour primitive z — 227,
Pour déterminer une primitive de & — ze”*, on pose u(z) = 22 donc o/ (z) = 2.
On a alors: ze® = Lu/(x)e"™.La fonction z ze®” admet pour primitive 2 — %er.
Par conséquent la fonction x +— In(z) + §x3 + %er est une primitive de f sur RY.

b) Les primitives de f sont les fonctions: z — In(z) + 223 + 1e*” + C, avec C une
b 3 2
constante réelle.

(¢) F1)=0 <= In(1)+ 2 x 13+ " +C =0 < C = —2— je. La primitive de

C _ : 2,3, 12?2 2 1
f qui s’annule pour x = 1 est la fonction x — In(z) + 32° + 5¢” —  — e

2. On considere les fonctions f et F' définies sur R* par :f(z) = %2(:”) et F(z) = lng(f).

(a) La fonction F est un quotient de fonctions dérivables sur R dont le dénominateur
ne s’annule pas, F' est donc dérivable sur R* . On pose u(z) = In(z) et v(z) = «
donc /(z) = < et v/(z) = 1. On obtient alors:

W (x)v(z) — u(z)v'(x) _1- In(z) 1 xz—In(z)

= 3 = f(z)

T

F'(z) =

v2(x) x
On a vérifié que ' = f sur R, F est donc une primitive de f.
b) Les primitives de f sont les fonctions définies sur R* par : G(z) = 2@ 4 ¢ , avec
( P + P -
une constante réelle.
) Gl)=1 < 21 0=1 < =1 La primitive de f qui vaut 1 en x =1
(c) T
est la fonction : x +— # + 1.



